
Depuis le 1er janvier de cette annØe, 
la RØgie des Bâtiments est chapeau-
tØe par une toute nouvelle Øquipe de 
management. PrioritØ numØro 1  : re-
dØ�nir les tâches de l�organisme a�n 
de lui permettre, à l�avenir de remplir 
encore mieux son rôle de spØcialiste de  
l�immobilier fØdØral et de la gestion du 
patrimoine. 
Roger Vermeulen, engagØ depuis peu, 
fait partie du nouveau ComitØ de direc-
tion en qualitØ de directeur gØnØral des 
« Services d�Encadrement », responsa-
ble des services du personnel, ICT et 
�nances.
Son collŁgue Frederik Leers est un vØtØ-
ran à la RØgie des Bâtiments : entrØ en 
fonction en 1971, il reprendra bientôt le 
poste de facility manager de la Tour des 
Finances à Bruxelles. 
Les deux hommes nous prØsentent, de 
leurs points de vue respectifs, les cou-
lisses de la RØgie des Bâtiments.

Frederik Leers : « J�ai commencØ au 

Service d�Øtudes et, quelques annØes 
plus tard, en 1974, j�ai eu la chance de 
suivre avec d�autres la construction de 
la Tour des Finances. Jusqu�à la �n des 
travaux en 1982, j�Øtais responsable de 
projet pour la climatisation et le chauf-
fage. J�ai ensuite repris la gestion tech-
nique du bâtiment et, plus tard encore, 
j�ai ØtØ chargØ de la gestion de toute la 
CitØ administrative de l�État. Puis, la Tour 
a ØtØ vendue et à peu prŁs à la mŒme 
Øpoque, il a ØtØ dØcidØ de la rØnover. 
J�ai donc à nouveau ØtØ nommØ chef 
de projet et je le suis toujours puisque la 
rØnovation s�achŁvera �n avril. Ensuite, 
je serai responsable de la gestion du 
bâtiment en tant que facility manager. 
En �n de compte, j�ai travaillØ durant 
toutes ces annØes à un seul et mŒme 
Ødi�ce ; c�est assez rare à la RØgie des 
Bâtiments mais, la Tour des Finances 
est un projet particuliŁrement comple-
xe, impliquant ØnormØment d�aspects 
techniques diffØrents. »

En quoi consiste une journØe de 
travail type ?
Frederik Leers : « J�ai beaucoup de 
contacts avec les futurs occupants du 
bâtiment : en �n de compte, ils sont nos 
clients et nous savons ce qu�ils recher-
chent mais, nous devons � à plus forte 
raison maintenant que nous sommes 
dans la phase �nale du projet � vØri-
�er si la rØnovation rØpond bel et bien 
à leurs attentes. Il n�y a pas vraiment 
de journØe de travail type : chaque jour 
est diffØrent et c�est cela qui est pas-
sionnant. Vous Œtes prØsent sur place, 
dirigez les rØunions de chantier, vØri�ez 
si les travaux sont correctement rØali-
sØs, si les bons matØriaux sont utilisØs, 
vous Ølaborez des rapports, gØrez le 
budget, plani�ez,� Bref, vous faites 
un peu de tout. Le travail d�une journØe 
dØpend des chantiers dont vous vous 
occupez. Et n�oublions pas les compli-

cations inattendues qui peuvent surgir 
et auxquelles il faut parfois trouver une 
solution immØdiate. Il faut toujours res-
ter attentif à ce genre de dØ�s. Tout cela 
est trŁs motivant. »

Avez-vous un exemple ?
Frederik Leers : « Le service public 
fØdØral Finances, un des principaux oc-
cupants du bâtiment, avait besoin d�une 
salle d�accueil capable d�accueillir 1 
500 à 2 500 visiteurs par jour. Cette 
exigence à elle seule a constituØ un 
problŁme complexe. Un autre exemple 
est l�Øtage amØnagØ pour les services 
mØdicaux de la SØcuritØ Sociale : il fal-
lait qu�il soit directement accessible de 
l�extØrieur et nous ne disposions que 
d�une surface limitØe. Nous avons Øga-
lement surmontØ cette dif�cultØ avec 
brio. »

Quel aspect de votre travail vous 
offre le plus de satisfaction ?
Frederik Leers : « Il est intØressant de 
participer à de grands projets de rØno-
vation ou de construction et de voir le 
bâtiment Øvoluer sous vos yeux. Par 
ailleurs, en tant qu�ingØnieur industriel, 
je me suis toujours intØressØ à la tech-
nique et j�ai eu la chance de trouver un 
emploi qui comble mes aspirations. »

Roger Vermeulen: « Je suis aussi 
ingØnieur mais, ces 15 derniŁres an-
nØes, j�ai principalement travaillØ dans 
la gestion des ressources humaines et 
toujours dans le privØ. Je ne suis entrØ 
dans le secteur public qu�il y a deux 
mois. J�avais envie de travailler ici car la 
RØgie des Bâtiments traverse une pha-
se d�Øvolution intØressante. Aujourd�hui, 
elle construit moins et se charge de 
plus en plus de la gestion des bâtiments 
louØs et de facility management. Pour 
la construction, nous faisons plus sou-
vent appel à des partenaires externes 

et collaborons donc Øtroitement avec 
des entreprises privØes. Ce que j�ap-
prØcie aussi, c�est le dØ� de dØcouvrir 
de nouveaux jeunes talents et de leur 
transmettre l�immense savoir-faire de 
notre institution. »

En quoi la RØgie des Bâtiments est-
elle un employeur intØressant ?
Roger Vermeulen : « Ceux qui tra-
vaillent pour la RØgie des Bâtiments 
ont la chance d�apporter leur contribu-
tion à des projets uniques. Comme la 
Tour des Finances, les palais de jus-
tice, les prisons, les musØes fØdØraux, 
le 16 rue de la Loi, � Ce ne sont pas 
que des bâtiments, ce sont aussi des 
ouvrages prestigieux faisant intervenir 
une multitude d�aspects techniques. 
En outre, nos collaborateurs ont la 
chance d�endosser dans le cadre de 
ces projets des rôles trŁs variables : 
aux services d�Øtudes ou d�exØcution, 
dans la construction ou la gestion. Ici, 
vous pouvez construire une carriŁre 
aux multiples facettes, vous avez des 

responsabilitØs et pouvez prendre des 
initiatives. Les personnes qui aiment le 
contact social, qui veulent Œtre actives 
sur le terrain et/ou diriger et contrôler 
des chantiers, etc., sont à la bonne 
adresse. Nous veillons Øgalement à ce 
que nos collaborateurs travaillent dans 
les meilleures conditions possibles et 
mettons, à cet effet, à leur disposition 
tous les outils : ordinateurs, portables, 
gsm, imprimantes et traceurs dernier 
cri. Nous attachons beaucoup d�impor-
tance au support informatique. En�n, la 
RØgie des Bâtiments permet de mainte-
nir un bon Øquilibre entre travail et vie 
privØe : tout le monde gŁre son temps 
avec beaucoup de �exibilitØ en fonction 
du travail. Ainsi, les nombreux jeunes 
pŁres ou jeunes mŁres qui travaillent 
ici peuvent sans problŁme border leurs 
enfants le soir. C�est une libertØ qui est 
Øvidemment trŁs apprØciØe. »

Steven Heyse

Il s�agissait de la derniŁre partie de 
notre dossier.

BRUXELLES En 1971, pour assurer 
la gestion de son immense patri-
moine, l�administration fØdØrale a 
crØØ la RØgie des Bâtiments. Cet 
organisme autonome d�intØrŒt 
public est responsable de quelque 
1 600 bâtiments rØpartis dans 
tout le pays, pour une super�cie 
totale d�environ huit millions de 
mŁtres carrØs. Ce service fØdØral 
gŁre non seulement tous les im-
meubles de bureaux oø travaillent 
les fonctionnaires fØdØraux, mais 
Øgalement tous les palais de 
justice, prisons, musØes fØdØraux, 
institutions scienti�ques ainsi 
que de prestigieux monuments 
historiques tels que le ThØâtre 
Royal de la Monnaie ou le MusØe 
royal de l�Afrique centrale à 
Tervueren.

Dans les coulisses de la RØgie des Bâtiments 
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